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ESSAI DE CHASSIPEATION 


NC PUF DES 


ESSÈRES ROMAINES 
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EN BRONZE | 


Extrait de l'Annuaire de la Société de Numismatique, 
| ; | année 1889. | | ee 


ins 


AU SIÈGE DE LA SOCIÉTÉ FRANÇAISE DE NUMISMATIQUE 


p Sous : 
25, RUE LAS CASES, 25 7 nee 


FE 1889 
| Le. 


L'Annuaire de la Société française de numismatique parait 
tous les deux mois par fascicules d'au moins 64 pages, et RER >: 
chaque année, un volume d’environ 400 pages. 7 


On s’abonne à Paris, au siège de la Société française de 
Numismatique, 25, rue Las Cases. Les abonnements partent du 
1°" Janvier et ne sont reçus que pour l’année entière. 


ER : Le prix de l’abonnement est de 20 francs. 


ne. Toutes les communications relatives à l'Annuaire doivent - 
PSE être adressées franco à M. pe BeLrort, directeur de l Annuaire 
| de numismatique, rue Las Cases, 25, à RUES 


Mâcon, imp. Protat frères. AA, ETES : 2 


ESSAI DE CLASSIFICATION 


DES 


à TESSÈRES ROMAINES EN BROVA 


Le travail que nous publions aujourd'hui n’a pas de 

prétention scientifique, maisiltraite d’un sujet peu connu, 
et nous espérons qu'il intéressera nos lecteurs. Après 
d'actives recherches dans les musées et dans les collections 
particulières, nous avons réuni un assez grand nombre 
de tessères, puis, après avoir examiné les empreintes ou 
les originaux, nous avons essayé de les classer et d'en 
former des séries distinctes. 
. En réunissant ces petits monuments, notre but principal 
a été de procurer des matériaux à celui qui voudra les 
étudier un jour, et notre espoir est qu'avec ces notes très 
exactes, quelque érudit nous fera connaitre enfin l’origine 
des tessères et l'usage auquel elles étaient destinées. 

Quoique nous décrivions un grand nombre de pièces 
Jusqu’iei inédites, notre travail est loin d’être complet. Les 
conservateurs des principaux musées de l'Europe et 
quelques collectionneurs nous ont apporté le plus précieux 
concours; nous les prions de vouloir bien accepter ici 
l'expression de notre reconnaissance. Nous prions égale- 
ment ceux de nos lecteurs qui connaitraient quelques 
tessères analogues, de nous en faire parvenir les 
empreintes, pour que nous puissions les publier dans la 
suite de ce travail, ou dans un supplément si cela est 
nécessaire. 


On sait que le nom de tessères a été donné provisoire- 
ment à beaucoup de petits objets antiques ressemblant de 
près ou de loin à des monnaies. Les unes sont en bronze, 
d’autres en plomb, en verre, en os ou en ivoire, en pierre 
ou en terre cuite. Leur usage paraît avoir pris naissance 
avec l'empire romain et s'être prolongé pendant toute sa 
durée. Celles qui remontent à une époque antérieure à 
l'empire ont un caractère différent de celles qui nous 
intéressent spécialement, et nous n’en dirons rien pour 
le moment. 

La question de l'emploi de ces pièces n’est pas résolue 
encore, bien qu'elle ait attiré à maintes reprises l'attention 
des savants. On dit qu'elles servaient de contremarques 
ou de cachets pour l'entrée du cirque, des théâtres, des 
bains publics; d’autres auraient servi de bons d'échange 
pour certaines denrées, mais la vérité est, qu'on n’en sait 
rien. 

Nous ne nous occuperons dans ce travail que des tes- 
sères de bronze. | 

Jusqu'ici cette série a été très négligée. Eckhel, leur 
trouvant une grande analogie avec les monnaies, les 
désigne sous le nom de pseudomonetæ. Il les divise en 
trois groupes : 1° les contorniates; ® les tessères impé- 


riales, dont il ne décrit qu'un nombre restreint; 3° enfin, 


les spinthriennes, qu'il se dispense de décrire, et pour 
cause. 

Henry Cohen s'étend davantage sur ce sujet, mais, se 
bornant presque uniquement à la description des exem- 
plaires conservés au Cabinet de France, son travail, le 
plus complet que nous possédions, est devenu insuffisant 
et laisse à désirer sous le rapport de l'exactitude. 

Dans l'Annuaïtre, t. VII, pp. 69 et suivantes, M. Dan- 
coisne à décrit soixante et onze tessères de bronze dont 


D 
beaucoup étaient alors inédites, mais nous en connaissons 
maintenant un nombre supérieur et dont la description 

n’a jamais été faite. 
_ Parlant des pseudomonetæ, Eckhel s'exprime ainsi : 
Hoc nomine comprehendimus quaedam veterum 
monumenta, quae monetam veram modis plerisque 
imilantur, sed monelae verae usum nunquam prae- 
stitere, neque auctoritate publica, sed privata colle- 
gtorum, corporum, aut cujuscunque ad privatos suos 
usus, el ut voluntas ac libido tulit, signata sunt!. 

Cohen s'exprime ainsi :? « Les tessères proprement 
« dites sont de petites médailles de bronze et quelquefois 
« de plomb. La plupart des tessères de bronze portent au 
« revers un nombre entouré d’une couronne de laurier ou 
« de myrte. Le côté principal représente soit des sujets 
€ pris de certains usages privés, tels que divers jeux, soit 
« des portraits, parmi lesquels on remarque ceux 
« d'Auguste, de Tibère, de Claude, de Livie et d’autres 
« personnages. Elles datent depuis l’origine de l'Empire. 

« Les tessères spinthriennes, de même que les autres, 
« ont au revers un nombre au milieu d’une couronne ; 
« mais le côté principal, au lieu de portraits ou de sujets 
«ordinaires, offre la représentation de scènes assez 
« libres. | 

« Quant à l'emploi des tessères et des spinthriennes, il 
« est probable que les premières ont dû servir de contre- 
« marques ou de billets d'entrée, soit à des théâtres, soit 
« à des bains. Les spinthriennes, par la nature spéciale des 
« sujets qu'elles représentent, ont pu servir d'entrée aux 
« jeux floraux ou à des spectacles clandestins tels qu’il y 
« en à eu de tout temps dans les capitales. 
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2. Description historique des monnaies frappées sous l'empire. romain, 
première édition, introduction, p. xx1r et suivantes, 
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« Les médaillons contorniates ont probablement aussi 
« servi de contremarques ou de billets d'entrée aux jeux 
« du cirque ou à des théâtres. » 

Cohen divise les tessères en six catégories ! : 1° tessères 
impériales; 2° tessères mythologiques; 3° tessères des 
jeux; 4° tessères érotiques ; 5° tessères commémoralives ; 
6° tessères mystiques. 

Il appelle tessères impériales celles qui portent l'effigie 
d'un empereur ou d'une impératrice; tessères mytholo- 
giques celles qui représentent une divinité ou quelque 
sujet emprunté à la religion; tessères des jeux, celles qui 
figurent ce qui a rapport aux jeux publics et même aux 
usages de la vie privée des Romains: tessères érotiques, 
celles qui sont connues sous le nom de spimthriennes ; 
enfin les tessères commémoratives sont pour lui ce qu’on 
nomme ordinairement les médaillons contorniates. Par 
la plupart de leurs revers, les commémoratives rentrent 
dans la catégorie des tessères de jeux; par leurs effigies, 
elles se confondent avec les tessères impériales; mais leur 
style tout spécial et leur module, qui est généralement 
le 9 à 11, les isolent complètement des autres groupes. 
Cohen leur donne le nom de commMmémoratlives, parce 
qu'elles ont été frappées après la mort des empereurs ou 
des personnages célèbres dont elles représentent les por- 
traits. Quant aux tessères mystiques, ce sont celles que 
quelques savants regardent comme des amulettes, d’autres 
comme des pièces satiriques dirigées contre les premiers 
chrétiens. 

La classification adoptée par Cohen ne nous satisfait pas. 
Nous admettons volontiers les tessères impériales, les 
spinthriennes, les médaillons contorniates. Ces trois caté- 
gories sont bien établies et faciles à distinguer, mais nous 
ne saurions accepter les trois autres divisions qui nous 
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L. Op. cit. t. VI, pp. 534 et suiv. 
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paraissent mal comprises et mal définies. Sauf à en établir 
ultérieurement d'autres qui permettront de classer en 
même temps toutes les tessères non métalliques, il nous 
semble plus logique de laisser dans la catégorie des 
indéterminées tout ce qui ne rentre pas seu les trois 
groupes que nous venons d'adopter. 

MM. Sabatier, l'abbé Cavedoni et P.-Ch. Robert ont fait 
d'inportantes publications sur les médaillons contor- 
niates. Il reste encore beaucoup à dire sur ce sujet, et 
nous ne COMp{tons pas nous en occuper dans ce travail. 
Il ne sera pas question non plus des spinthriennes; ce 
sont des monuments très curieux, mais dont la description 
et surtout la reproduction ne sauraient trouver place dans 
l'Annuaire. Les tessères impériales et les indétermincées 
seront seules décrites dans les pages qui vont suivre. 

Les tessères impériales forment deux groupes très 
distincts : 1° celles qui portent au revers un chiffre ou une 
légende en relief; ? celles qui ont au revers un chiffre en 
creux. 


TESSÉRES IMPÉRIALES 


PREMIER GROUPE 


Le premier groupe embrasse une période d’un siécle 
environ. Îl commence sous Auguste et s'arrête à la mort 
de Néron. Il est donc compris entre l’année 44 avant J.-C. 
et l’année 68 de notre ère. Nous ne connaissons aucune 
tessere à chiffre en relief, appartenant à une époque anté- 
rieure ou postérieure à ces limites. 

M. Frœhner avait pensé que le chiffre le plus élevé 
reproduit sur les tessères de ce groupe, était le chiffre XV. 
Son Opinion était basée sur la numération des tessères 


ANGES 
d'ivoire relatives au comput digital. Mais M. Frœhner me 
dit que son opinion n’est plus la même; en effet, dans 
des fouilles récentes, faites dans le Sud de l'Italie, on a 
découvert un tombeau renfermant un jeu de tessères 
complet, 16 réglettes en ivoire, dont les revers présen- 
taient les chiffres I à XIII, puis XX, XXX et LX. 

Dans le travail déjà cité, M. Dancoisne dit également 
que le nombre XV parait être le plus élevé. Les 
descriptions qui vont suivre prouveront que la première 
opinion de M. Frœhner, comme celle de M. Dancoisne, 
doivent être abandonnées définitivement. 

Les tessères du premier groupe sont en général bien 
frappées. Les portraits qu’elles représentent, souvent du 
plus beau style, sont parfois idéalisés, s'ils ne sont pas 
fantaisistes, au point qu'il devient presque impossible de 
les reconnaitre. Il n’ont pu être gravés dans l’atelier moné- 
taire de Rome. 

Le diamètre des pièces varie suivant les règnes. Ordi- 
nairement de 19 à 21 millimètres (exceptionnellement de 
18 et même de 8) sous Auguste, il atteint 24 millimètres 
sous le règne de Claude. 

Le poids offre des variations si grandes, même en com- 
parant des exemplaires qui paraissent identiques, qu'il 
ne semble pas avoir été pris en considération lors de 
l'émission des pièces. Cette instabilité des poids exclut les 
tessères de tout usage monétaire. 

Ajoutons que les tessères impériales sont assez rares, 
et que le plus grand nombre a été trouvé en Italie. 


AUGUSTE. 


Toutes les tessères d'Auguste représentent sa tête 
laurée ou radiée. Celles qui portent la tête laurée ne 
peuvent être antérieures à l’an 727 de Rome. De même 
que sur les monnaies, la tête radiée ne figure vraisem- 
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blablement que sur des tessères frappées après la mort 
de l’empereur. 

Procédant du plus simple au plus compliqué, nous 
diviserons les tessères d’Auguste en dix-neuf séries. Dans 
les quinze premières séries, toutes les pièces portent au 
revers un nombre en relief dans un grènetis, entouré 
lui-même d'une couronne de laurier ou de myrte. Cette 
couronne se compose de deux rameaux liés par le bas et 
terminés au sommet par un bijou. La disposition du 
revers étant invariable, nous ne la répèterons pas dans la 
description de chaque pièce; il suffit d'indiquer le nombre 
qui la caractérise. Mais, dans les quatre dernières séries, 
les revers sont très différents et nous en donnerons la 
description complète. 

Quant à l’avers, il est identique pour toutes les pièces 
d’une même série. 

La reproduction par la gravure de toutes les tessères 
décrites n'offrirait qu'un intérêt médiocre, malgré les 
orandes différences de style qu'offrent les exemplaires 
d'une même série. Nous avons jugé préférable d'indiquer, 
pour quelques-unes, les dessins publiés antérieurement; 
quelques planches, jointes à cet article, reproduiront une 
ou plusieurs pièces de chaque série. 


Première série!. 
Avers. Tête laurée d’Auguste à droite, dans un cercle. 


K. 1]. Musée de Vienne. (Diamètre 19 millimètres.) 

— II. Ma collection (D. 19), décrite et gravée par 
M. Dancoisne, Ann.,t. VII, n° 19. — Coll. Gnecchi 
à Milan (D. 19). | 


1. Suivant la conservation, le prix des tessères des quinze premières 
séries d'Auguste varie de 10 à 20 francs. 
Celles d’une beauté exceptionnelle dépassent naturellement cette limite. 
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K. [IT. Cabinet de France (D. 20). Gravée, pl. 1, fig. 4: — 
Ma collection (D. 20). — British Museum (D. 18). 

— V. Coll. Gnecchi (D. 20). 

— VIIL British Museum (D. 18). Gravée Dr fee 

— VINT. Musée de Naples (D. 19). 

— À. Cabinet de France (D. 19). — Ma coll. décrite et 
gravée Ann. t. VII, n° 24 (D. 19). 

— Àl. Ancienne Coll. Dancoisne, gravée Ann., t. VII, 
n°23. 

— XIL. British Museum (D. 19). 

— XII. Musée de Vienne (D. 19). 

— XIII. Ma collection (D. 19) décrite et gravée par 
M. Dancoisne, Ann., t. VII, n° 9, mais le revers du 
dessin est joint à tort à une tête radiée. MM. Rollin 
et Feuardent (D. 19). 

— XV. Ma collection (D. 19). 


Deuxième série. 
Avers. Tête laurée d'Auguste à gauche, dans un cercle. 


K. I. Musée de Naples (D. 21). 

— Il. Musée de Vienne (D. 20). 

— IT. Ma collection (D. 20). — Musée de Naples, tête 
douteuse? (D. 22.) 

— ll. Ma collection (D. 20). Décrite et gravée Ann. t.VIL, 
n°413; 

— V. Ma collection (D. 20). Décrite et gravée, Ann. t.VII, 
n° 14. — Musée de Naples (D. 20). — MM. Rollin et 
Feuardent (D. 20). 

— VI. Musée Brera (D. 20). 

— VIII. Cabinet de France (D. 20). — Musée de Naples 
(D. 20). Coll. Gnecchi (D. 20). | 

— VIT. Musée de Naples (D. 19). 

— À. Cabinet de Berlin (D. 20). 


. — I — 

W. XI. Ma collection (D. 20). Gravée Ann, t. MP 919 
— Coll. Gnecchi (D. 20). 

— XII. British Museum (D. ®). Gravée pl. 1, 8. — Ma 
collection (D. 21). Gravée Ann., t.VII, n° 16. — Musée 
de Vienne (D. 19). 

— XIII. Coll. Billoin, à Paris (D. 20). 

— XHIL. Cabinet de France (D. 20). Gravée pl. I, 4. — 
Musée de Naples (D. 21). 

— XV. Cabinet de France (D. 21). 


Troisième série. 


Avers. Tête laurée d’Auguste à droite, dans un cercle 
entouré d’une couronne de myrte. 


W. I. Musée Brera (D. 20). 

— Il. Ma collection (D. 22). Gravée Ann., t. VII, n° 20. 
Gravée de nouveau pl. 1, 5. 

— VI. Ma collection (D. 21). Décrite et gravée Ann., t. VII, 
n° 22. Gravée pl. 1, 6. 

— VIII. Coll. Gnecchi (D. 20). 

— À. Ma collection (D. 20). Gravée Ann., t. VII, n° 24. 

— XI. Ancienne coll. Dancoisne (D. 20). Décrite et gravée 
PUR ENUEN à FPS TDR EURE D 

— XV. Musée de Copenhague (D. 20). 


Quatrième série. 


Avers Tête laurée d’'Auguste à gauche, dans un cercle 
entouré d’une couronne de myrte. 


KW. ITIT. Musée de Naples (D. 20). 

— V. MM. Rollin et Feuardent (D. 21). 

— VII. Ma collection (D. 21). Décrite Ann., t. MIRE 
Gravée pl. 1, 7. 


RTS 
Y. VITE. Ma collection (D. 20). Décrite et gravée Ann., t.VI, 


16 VE Le à 
— VIII. Musée de Munich (D. 19). — Coll. de Schodt à 
Bruxelles (D. 19). — Gravée dans la Revue belge 


1879, pl. xrx, 8. 

— XI. Ma collection (D. 21). — Musée de Copenhague 
(D. 21). 

— XIIT. Musée de Vienne (D. 20). 

— XV. Musée de Naples (D. 20). 


Cinquième série. 


Avers. Tête laurée d’Auguste à droite, dans une couronne 
de myrte, sans cercle. 


H. I. Musée Brera (D. 292). | 

— Ï]. British Museum (D. 18). — Musée de Naples 
(D. 20). | 

— VI. British Museum (D. 18). 

— VIT. Musée de Vienne (D. 19). 

— VII. Ma collection (D. 20). Gravée pl. r, 9. 

— VIII. Cabinet de France (D. 20). 

— X. British Museum (D. 18). 

— XII. Cabinet de France (D. 20). Gravée pl. 1, 10. 

— XII. Ma collection (D. 19). 

— XV. Musée Brera (D. 19). 


Sixième série. 


Avers. Tête laurée d’Auguste à gauche, dans une couronne 
de myrte, sans cercle. 


KW. VIIT. Ma collection (D. 18). 
— VIII. Cabinet de France (D. 20). 
— X. British Museum (D. 19). Gravée pl. 1, 11. 


MERE D PEU 


Septième série. 


Avers Tête laurée d’Auguste à droite, dans une couronne 
de myrte; devant la tête, le bâton d’augure. 


W. XII. Ma collection (D. 23). Publiée par M. Dancoisne, 
Ann.,t. VII n° 26; gravée pl. 1, 12. 


Huitième série. 


Avers. Tête laurée d’Auguste à gauche, dans une couronne 
de myrte; devant la tête, le bâton d’augure. 


HW. VII. Ma collection (D. 23). Gravée pl. 11, 1. 
— X. MM. Rollin et Feuardent (D. 20). 
— XIII. Musée de Naples (D. 20). 


Neuvième série. 


Avers. Tête laurée d’Auguste à droite, dans un cercle; 
sous la tête, FEL. 


W. VIT. Cabinet de France (D. 21). Gravée pl. 11, 2. 
— XI. Ma collection (D. 19). 


Une série semblable, avec la tête à gauche, a probablement existé. 
Elle n’a pas encore été retrouvée. 


Dixième série. 


Avers. Tête laurée d’Auguste à gauche, dans un cercle; 
devant, FEL. 


K. I. Musée de Vienne (D. 19). Gravée pl. 11, 3. 


Il est probable qu’une série semblable, avec la tête à droite, a existé. 
Elle n’a pas encore été retrouvée. 


LE Jo pe 


Onzième série. 


Avers. Tête laurée d’Auguste à droite, dans un cercle 
entouré d’une couronne de myrte ; sous la tête, FEL. 


K. VII. Coll. Gnecchi (D. 20). 

— XI British Museum (D. 21). 

— XII. Ma collection (D. 20). Gravée PL. 11, 4. 
— XV. Musée de Copenhague (D. 20. 


Comme pour les séries précédentes, le même type, avec la tête à 
gauche, a probablement existé, Nous ne le connaissons pas Jusqu'ici. 


Douzième série. 
Avers. Tête radiée d'Auguste à droite, dans un cercle. 


K. IT. Musée royal de Turin (D. 16). Gravée pl16: 

— VIII. Ma collection (D. 20). Décrite et gravée Ann., 
LONIL 05 

— XIII. Musée de Vienne (D. 16). 

— ÀV. Cabinet de France (D. 19). Gravée PL. 11, 6. 


Treizième série. 
Avers. Tête radiée d'Auguste à gauche, dans un cercle. 


K. I. Musée de Naples (D. 2). Gravée Di 

— ÎIT. Ma collection (D. 20). Décrite et gravée Ann., t. VII, 
n° 2. — MM. Rollin et Feuardent (D. 20). 

— II]. Ma collection (D. 21). — British Museum (D. 20). 
Cabinet de France (D. 20). 

— V. Musée de Copenhague (D. 20). — Musée de Vienne 

(D. 21). 

— VI. Ma collection (D. 20). Décrite et gravée Ann., 

PAU Er à 


K. VIT. Ma collection (D. 20). Décrite et gravée Ann. 
t. VIT, n° 4. — Musée de Berlin (D. 19). — British 
Museum {D. 18). — Coll. Gnecchi (D. 20). — Musée 
Bottacin (D. 19). — Coll. de Schodt (D. 19). 

— VIT. Ma collection (D. 20). Décrite et gravée Ann. 
t. VII, n° 10. — M. Merzhacher (D. 20). 

— VIIL British Museum (D. 18). — Ma collection (D. 20). 
Décrite Ann., t. VIL n° 5. — Musée de Copenhague, 
(D. 20). — Musée de Vienne (D. 19). — MM. Rollin 
et Feuardent (D. 21). 

— ÀX. British Museum (D. 19). — Ma collection (D. 20). 
Décrite Ann., t. VII, n° 6. — Musée de Vienne 
(Dre 

— XII. Ma collection (D. 20). Décrite Ann., t. VIL n° 7. 
Gravée pl. 17, 6 — Musée de Naples AD 201 
MM. Rollin et Feuardent (D. 20). — Musée de Vienne 
(D. 20). | 

— XIII. Cabinet de France (D. 20). — Ma collection 
(D. 19). Décrite Ann. t, VIL n°8. 

— XIII. Ma collection (D. 19). Décrite Ann, MIE N9; 

| — MM. Rollin et Feuardent (D. 19). 

— XV. Coll. Gnecchi (D. 19). Deux exemplaires. 

— XVI. Ma collection (D. 19). Gravée Die n,.8: 


Quatorzième série. 


Avers. Tête radiée d’'Auguste à gauche, dans un cercle 
| entouré d’une couronne de myrte. 


K. Il. British Museum (D. 19 

— JL. Ma collection (D. 21). 

— ÏIT. Musée de Berlin (D. 18). — Musée de Vienne 
(D. 20). 

— V. Cabinet de France (D. 20). 

— VIT. Rollin et Feuardent (D. ab) 

— VII. Ma collection (D. 19). 
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X. XV. Ma collection (D. 20). Gravée pl. 11, 9. 

— XIX. Collection Dressel, à Berlin (D. 19). Gravée 
pl 11.40. 

Cette dernière tessère est mal conservée, nous en 
donnons néanmoins la phototypie à cause du chiffre 
du revers, inconnu jusqu'à présent pour le règne 
d'Auguste.. | 

Il a dù exister une série pareille, avec la tête à gauche; elle n’a pas 
encore été retrouvée. 


Quinzième série. 


Avers. Tête radiée d’Auguste à gauche, dans un cercle; 
devant, un foudre. 


K.I. Ma collection (D. 21). Gravée Ann., t. Il, n° 30, 
Attribuée à Tibère par M. Dancoisne. Gravée pl. 11. 
15 

— II]. Musée de Naples (D. 20). 


— VII. Musée de Vienne (D. 21). 
— XV. Cabinet de France (D. 20). — Ma collection (D. 18). : 
Gravée pl. 11, 12. 


Seizième série. 


. Avers. Tête laurée d’'Auguste à gauche, dans une couronne 
de myrte. 


K. XV. Hercule debout et de face, portant sur l’épaule 
droite la massue enveloppée de la peau du lion. Ni 
cercle, ni couronne. Cabinet de France (D. 21). 
Gravée dans Cohen, t. VI, pl. xx. Nous en reprodui- 
sons le dessin, pl. 11, 1. 

Cette tessère est unique, comme celles des séries 17 et 

18; on peut les estimer chacune à 100 francs. 
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Dix-septième série. 


Avers. Tête laurée d’Auguste à gauche, dans une 
couronne. 


KW. X sous les deux poissons du zodiaque, superposés 
et tournés en sens inverse. Ni couronne, ni cercle. 
Musée Brera (D. 20). Gravée pl. 1, 2. 


Dix-huitième série. 


Avers. Tête laurée d’Auguste à gauche, dans une couronne 
de myrte. 


W. AVG. I. Auguste assis à gauche, tenant de la main 
droite une statuette de la Victoire. Ni cercle, ni cou- 
ronne au revers. — Musée de Naples (D. 20). Gravée 
DATE | 


Dix-neuvième série. 


Nous classons ici trois pièces qui n’appartiennent à 
aucune des séries qui précèdent. Ces tessères ne portent 
pas de chiffres et ne sont pas susceptibles de former des 
séries distinctes. | 


N°1. Avers. Tête laurée d’Auguste à gauche, dans un 
cercle. 
W. AVG. entouré d’un cercle et d’une couronne de myrte. 
— Musée de Vienne (D. 20). Gravée pl. m1, 4. 


N° ?. Avers. Tête radiée d’Auguste à gauche, dans un 
cercle. | 
H. AVG. dans un cercle entouré d’une couronne. — 

Cabinet de France (D. 19). Gravée pl. ur, 5. — Ma 
collection (D. 20). Gravée Ann, t. VIL n° 1. 


DMC 
N° 3. Avers. Tête radiée d'Auguste à gauche, dans un 


cercle. | 
— AVG. (La pièce étant mal conservée, on ne distingue 
ni cercle, ni couronne.) — Musée de Vienne (D. 8). 


Il faut remarquer que, dans les séries quinze à dix-neuf inclusivement, 
la tête de l’empereur est toujours tournée à gauche, Des pièces sem- 
blables avec la tête à droite ont peut-être existé; nous ne les connais- 
sons pas. Nous constaterons le même fait sous l’empereur Claude. 


OCTAVIE 


Avers. Buste d’Octavie? à droite, dans un cercle. 


 V, dans un cercle entouré d'une couronne de myrte. 
Cabinet de France (D. 19). Gravée dans Cohen t. VI, 


pl. xx. Gravée pl. nr, 6. 

Cohen, t. VI, p. 538, décrit cette tessère avec le chiffre VI au revers ; 
c'est une faute d'impression, en contradiction, du reste, avec le dessin 
qu'il donne. Le chiffre V est celui qui existe réellement sur cette 
pièce. Cohen l'estime de 50 à 60 francs. 


JULIE 


Première série. 
Avers. Tête de Julie? à droite, dans un cercle. 


K. Il, dans un cercle entouré d’une couronne de myrte 
(D. 24). Cabinet de France. Gravée pl. x, 8. 


Seconde série. 


Avers. Tête de Julie? à gauche. 


K,1I, dans un cercle entouré d’une couronne de myrte. 
(D. 18). — Ma collection décrite Ann.,t. VII, n° 29. 
Gravée pl. ni, 9. 

Le prix actuel des tessères de Livie est de 50 à 60 francs. 
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CAIUS CÉSAR ET LUCIUS CÉSAR 


Avers. Bustes nus de Caius et de Lucius en regard, sur- 
montés chacun d’une étoile; en bas, un globe: Le tout 
entouré d’un cercle. 


KW. INT. Cabinet de France (D. 20). 
— VIII. British Museum (D. 20). Gravée DOTE 10, = 
Musée Brera (D. 20). | 

Le prix actuel de ces tessères peut être évalué de 50 à 
60 francs. 


TIBÈRE. 


Cohen décrit seulement deux tessères de Tibère. Sous 
les n° 22 et 93, il en attribue dubitativement deux autres 
à Auguste. Nous pensons que ces deux dernières doivent 
_ être classées au règne de Tibère. 

Nous diviserons les tessères de Tibére en cinq séries. 
Toutes ont le revers semblable ; le chiffre seul varie. Ce 
revers se compose d'un chiffre en relief, dans un grènetis 
entouré d'une couronne de myrte. 


Première série. 
Avers. Tête nue de Tibère à gauche, dans un cercle. 


W. I. British Museum (D. 18). 

— HIT. MuséeBottacin (D. 18). 

— VIT. Musée Bottacin (D. 19). | 

— VIIT. Coll. Gnecchi (D. 20). — British Museum (D. 18). 
— XII. Musée Brera (D. 18). Gravée DÉS HEXHE 

— XIII. Coll. Gnecchi (D. 19). 


SONORE 
Deuxième série. 


Avers. Tête laurée de Tibère à gauche, dans un grénetis 
et une couronne de myrte. 


. II. Coll. Gnecchi (D. 2). Gravée pl. 1, 12. — Cabinet 
de France (D. 21). 

— IIIT. Musée Brera (D. 19). 

— VI. Cabinet de France (D. 18). 

— X. Musée de Vienne (D. 21). 

— XII. Cabinet de France (D. 21). 


Troisième série. 


Avers. Tête laurée de Tibère à gauche, dans un grénetis 
et une couronne de myrte; devant la tête, le bâton 
d’augure. 


K. I. Ma collection (D. 22). Décrite Ann., t. VII, n° 30. 

— VI. Cabinet de France (D. 22). 

— VII. Ancienne collection Dancoisne (D. 22). Décrite 
Ant, L'ALm-0 1: 

— XI. Ancienne collection Dancoisne (D. 19). Décrite 
ANS TNA0 5 

— XIII. Ma collection (D. 22). Gravée pl. m1, 18. 

— XV. Ma collection (D. 21). Décrite Ann., t. VII, n° 32. 


Quatrième série. 


Avers. Buste cuirassé de Tibère ? va de dos. la tête nue 
tournée à droite, dans un cercle entouré d’une couronne 
de myrte. 


K. Ma collection (D. 22). Décrite Ann., t. VII, n° 41, mais 
attribuée à tort, croyons-nous, aux tessères des jeux. 
— Cabinet de France (D. 22). 


CU Jo tas 
KW. TT. Musée de Vienne (D. 22). 
— V. Musée de Vienne (D. 2) 
— VI. Musée de Vienne (D. 21). 
— VII. Ma collection (D. 20). 
— X[.British Museum (D. 20). 
— IT. British Museum (D. 2). Gravée DÉS THE 
— XII. Coll. Gnecchi (D. 21). 


Cinquième série. 


Avers. Buste cuirassé de Tibère ? vu de dos, la lance sur 
l’épaule gauche, la tête nue est tournée à droite; dans 
un cercle entouré d’une couronne de myrte. 

W. IT. Ma collection (D. 20). 

— lil. Musée de Madrid (D. 20). 

— JL. British Museum (D. 19). 

— VI Musée de Berlin (D. 22). | 

— XI. British Museum (D. 21). Gravée pl. rv, 1. 


ANTONIA ? 
Avers. Buste d’Antonia à droite, couronné d’épis, dans un 


cercle. 


ni . HIT. Cabinet de France (D. 20): Gravée dans Cohen, 
t. VI, pl. xx. Gravée de nouveau pl. ID; 
Cohen estime cette tessère de 60 à 80 francs. 


CALIGULA 
Première série. 


Avers. Tête laurée de Caligula à droite, dans une couronne 
de myrte. : 


W. VIIT. Cabinet de France (D. 18). 


LEONE 


I. VIII. Ma collection (D. 19). Décrite Ann., t. VIL, n° 35. 
Gravée pl. 1v, 8. 

— X. MM. Rollin et Feuardent (D. 21). 

— XII. British Museum (D. 18). 

— XIII. Ma collection (D. 18). 


Deuxième série. 


Avers. Tête laurée de Caligula à gauche, dans un grénetis 
entouré d’une couronne de myrte. 


K. III. Musée Brera (D. 18). 
— XI. Ma collection (D. 19). Gravée pl. 1v, 5. 


Troisième série. 


Avers. Buste lauré de Caligula à gauche, dans un cercle 
entouré d’une couronne de myrte; devant la tête, le 
bâton d’augure. 


KW. XV. Ma collection (D. 18). Gravée pl. 1v, 4. 


Quatrième série. 


Avers. Buste lauré et drapé de Caligula à gauche, dans un 
grènetis entouré d’une couronne de myrte. 


K. VI. Ma collection (D. 17). Décrite Ann., t. VII, n° 40, 
et attribuée à Néron jeune. Gravée pl. rv, 6. 


DRUSILLE ? 


Avers. Buste de Drusille à droite, couronné de lierre, 
dans un grènetis. 


&. III. Ma collection (D. 22). Décrite Ann., t. VII, n° 98. 
— XIII. British Museum (D. 22). Gravée pl. 1v, 7. 


sn qe 
W,.H, dans un grènetis entouré d'une couronne de 
myrte. Ma collection (D. 20). Décrite par M. Dancoisne, 
Ann., t. VII, 27. Gravée pl. 1, 7. 
La ur du revers est-elle le chiffre II ou la lettre 
numérale H ? 


CALIGULA ET AGRIPPINE JEUNE. 


Avers. Bustes accolés de Caligula lauré et d’Agrippine 
jeune, à droite, dans un cercle. 


K. VIII. Ma collection (D. 21). 

— XIII. Musée de Vienne (D. 21). 

— XIII. Ma collection (D. 21). Décrite Ann., t. VII, n° 34, 
attribuée à Tibère et Julie. 

— XV. British Museum (D. 24). Gravée pl. 1v, 8. 


Ces tessères ont été attribuées à Auguste et Livie, puis à Tibère et 
Julie. Nous croyons ces attributions erronées. 


CLAUDE 
Première série. 
Avers. Tête nue de Claude à gauche, dans un cercle. 
W.XV, dans un grénetis entouré d'une couronne de 
myrte (D. 18). Gravée pl. rv, 10. 
Deuxième série. 


Le stvle de cette série est tout différent de celui des 
pièces décrites jusqu'ici. À l’avers comme au revers, la 
couronne de myrte est remplacée par une élégante cou- 


<T'og 2 
ronne de laurier composée de deux rameaux de feuillus 
et de fruits. Le bijou qui séparait les deux rameaux est 
Supprimé au revers. À l’avers, les deux rameaux sont 
séparés en haut par une étoile à six rayons. Les caractères, 
composant les chiffres du revers, sont de dimension 
moindre. 


Avers. Tête laurée de Claude à gauche, dans une couronne 
de laurier. 


W. V, dans une couronne de lauriers. Ma collection 
(D. 24). Décrite Ann. t. VIL, n° 38. 

— VI, dans une couronne de laurier. Ma collection 
(D. 24). Décrite Ann. t. VII, n° 39. 

— XVII, dans une couronne de laurier. British Museum 
(D. 24). Gravée pl. 1v, 9. 

Nous possédons une tessère de Claude qui ne peut 
rentrer dans ces deux divisions. 

L’avers est semblable à celui de la seconde série, mais 
le chiffre du revers est remplacé par la légende AVG. 
Ma collection (D. 24). Décrite Ann. t. VII, n° 37. Gravée 
pL'ax, 12 

Remarquons de nouveau qu'avec la légende AVG au 
revers, la tête de l’avers nous apparait toujours tournée à 
gauche. 


NÉRON. 


Avers. Tête laurée de Néron à gauche. (La pièce étant 
usée, il est difficile de voir l'entourage du buste). 


K. Lisse. Coll. Gnecchi (D. 19). Gravée SA AE à 


Le Musée de Berlin possède une tessère paraissant 


AU 10 Re 

appartenir au premier groupe des tessères impériales, 
mais nous ne savons à quel empereur l’attribuer. Si le 
chiffre du revers n’était pas en relief, nous serions dispo- 
sés à la donner à un des successeurs de Constantin ; mais 
le revers se rapporte certainement au commencement de 
l'Empire. L’empreinte de la pièce est mal venue, parce 
que l'original est très oxydé. Nous avons consulté à ce 
sujet M. von Sallet et il a bien voulu nous répondre qu'il 


partageait notre manière de voir. Voici la description de 
la tessère : 


Avers. Buste à gauche, avec la cuirasse et le paludament : 
la tête est nue. 


HW. VIII. Dans un grènetis entouré d’une couronne de 
myrte. Musée de Berlin (D. 22). Gravée pl. 1v, 13. 


Ici s'arrête la liste des tessères impériales formant le 
premier groupe. 

Cohen n'avait décrit que trente-et-une de ces pièces. 
M. Dancoisne en a publié quarante. Nous en décrivons 
aujourd'hui cent cinquante-sept, et nous sommes per- 
suadé qu'il en existe beaucoup d’autres. Il serait utile 
de les faire connaitre. 

Nous prions donc de nouveau ceux de nos lecteurs qui 
connaîtraient des tessères non publiées dans les pages 
qui précèdent de vouloir bien nous en faire parvenir de 
bonnes empreintes, à Paris, 25, rue Las Cases. Nous 
recevrons aussi avec une vive reconnaissance tout ren- 


MR PA seignement qui se rapporte au second grou tr 72 
__  tessères impériales (celles qui portent au revers un uns 7 

en creux) et aux tessères que nous indiquons provisoire- 
© ment sous le nom d’indéterminées. Nous espérons ns ne 
SEA. = pas faire attendre trop longtemps la suite de ce travail Sa 
MN pour lequel nous avons déja reçu de si bienveillants et 
REV T encouragements. | EE 
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